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RELATIONS ENTRE SAINT-BONIFACE ET YAMACH-1CUE

RAPPELEES PAR MGRz LALilCIIE.

Le 24nmars 1898 la lide Soeur Connîolly, (les 8oeYrs ("rises de,

vfnracélébra û S dBn~tc ses qn cf s d'or dle vie~ i~< ue

Cette bonne ,Seur. fille inéisse d'un anîcûn bourg(ois dl la octi

flritawnique, eétait la saýur (le Lad// Dowyq/as, la (f7n1qre dlupeo-

nagi4 e qu i peut être considéré comme le piLn ter gou,(eî,rn(u'r (les pays

(le l'Ouest. 3Igr Lq/flýche l'avait <Onuq4v uýpdn a vie (le Sd>

haire à la Riviýre-1iovge. -A l'(aso le son jobilJ il lui é'crivit la

le1h~e suanute, l'une <les dcr esineon la dem iière. qu'il adre8sa

dlans l'Oue8t, puisqu'il mourut le. 14 juillet de la m(me anncee.

STt.ANNE D'YAMAC.I1iiE, 24 MARS 1898

MA BONNE SEUR.,

Ainsi que je vous l'écrivais, la semaine dernière, j'ai dit la Ste

Msec aiporvous, messe d'actions de griices p our tou~tes les

faveurs que le Seigneur vous a accordées depuis cinquante ans. de-

Puis qu'il vous a ap)pelé,e. àt le servir avec plus de fidélité dans l'état

religieux, par la pratique des conseils évangéliques.

Par une singrulière coïncidence, c'est dans lY'glise de Ste-Arne

dl'yanachiche qu'e j'ai dit cettemnesse ce matin. en venant assister

aux funérailles (le l'un dle nmes anciens comrpagnons de collige .1 Ni-

colet, mon vieil anui le D)r Elle Lacerte. Vous ne sauriez croire cefli-

bien dle souvenirs de la PZiviiére-liouge cette coïncidenice a révi'illis

dans mon eceur. En effet. c'est de cette paroisse qu'un 1822 MLYr Pro-

Vencher ( 1) est parti définitivement. comhme évêque de Julio polis,

Pour aller it Saint.Boniface consacrer le reste dle ses jouis il Fn uvie

des missions qu'il a étendues jusqu'au Pacifique en 1 888, en y en -

Voyant MM. Blanchiet et D)enhers devenus plus tard. le premier, ar-

chevêque d'Orègron, et, le second, évêque de Vancouver; et en 1846

(1) En 1820 Mgr Provencher fit un premier voyage a Québec

Oilarriva à la fin d'octobre. A son arrivée Mgr Ples:sis- lui préseflia

dles bulles datées du 1er février précédent. Ce fut pour lui commie un>

OOUP de foudre. Sans mnênme les lire, il les remit à' son évêque efl lui

demandant du temps pour prier et réfléchir. Mar Plessis l'envoya cu-

ré à Yamachiche, où il arriva un novembre 1820 et y demeura jusqu'

-90n sacre, qui euit lieu aux Trois-Rivières le 12 mai 1822. Il fil Cs

adielux à ses paroissiens d'Yamachiûhe le 24 mai. Lýe 16 mai. jour de

l'Ascension, il y avait officié pontificalement pour la première fois et

Y avait confirmé un enfant.


